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Et dabord, voulez-vous ýsavoir quels furent les son crooo<Ele. Au JIaiý 6tait-m le même? il
débute de Matifouý dans le métier? suffit que Matifou en fût convainm. 11 alla le

Pas brillants, Chercher -chez luýi, dans Bon. élément, dans le
Il faut voile dire que si nous autres, gens fleuve, parmi lee roseaux, en adversaire cheva-

dEurope, nous avons la terreur du crocodile, il leresque qui fait les choses avec courtoisie. No-

nýen est pas tee à fait de même-poùT les Mal- tez que Mat"'ou m?,avýait convoqué. Il avait voulu

gaehes. 1118 eoint, dýTuis toujoums que je fu&Eke tAmoin die son ýexp1-o4t. Madsil m'a-

voir se vautrer dane la boue ot bâiller au eoleil. valit expressément prié de venir saffl armes,
On. à-hubitue'à tout. Pour les Malgaches, lè m>autcrisant se;ulement à êmporter un, appemeil

ellooodile est -un animal familier. Es jouent avec de photographie destiné à prûmdre sur le vif les

lui. Ils lui font des niches. % Pagaoent. Seu- inistIants les plus caractérielques d'une entrevue

lemmt, quelquefoie ila dépassent la m«su(re, ils qui 'nie pouvait manquer d'être mouvement&-.

monquent dèconVenaýnS et dé goût. Je m'étais piêté à oe singuliex caprice. Gom-

C'«Â'ee qui, arriva à Matffon. bien je m!en repentais maintenant l

Inýpatiýent.5, un euperbe alligatoraver, lequel 41 P d t P 1us"ýt "',,be,8 'ce lut dans le
vý=ait'de p=dre des privautés lui happe la

ý=.W la »Brre entre ses. pillieRan1ý09 mîLèhoèTee.ý alligator se d&nnaient la chasse; c'était tantôt
1'=, taintk llautm qui filait devant. Je les pêr-liùrle'au secours. Twis ýou quatre 4al-
dais de vue. Je les, voiyaïs repexaîtm un dé-eaches 9é pTêeipitent, empQignent 1 malheureux ouement fatal ne me PaTeLait -plus dýout«uX.bien 1%)rrible, oituatÀon?

Sur wrive, matîîe -a jambe -ho profon- La terrible mimîte, aeziva. Matifou était à
E tié hors de Peau. La guzeuJe du monmm ém,ýS_dànont epgugéo daus la gue-ule refennée de F al-

homwee ývigeuTe= le tâwý1ent à " t' se formant sur la cuisse -de matifyu... -un
tirent'de tou",Ieu4lg f0rces.ý cri qfhorr&ur wéehappa, de ma poîtrine. J,«iený

core daInis.'Iffl ýenx lu epeertftle ùleroyable dontQuà va-t-il Iarriîý,cr? Que la îRuibe coupée pur
les MîChoirès du 'monstre --ule Made= avéc Ides le fus témUi-0, Agile et saw Be preý , Matifou

i dans les petits ý,
flots de sang se rotuwM, fiche ses Inains 'eux

'le une 1rute - 'ronde die FalligatoT. Vaimým le pPar bonbmT lewçlwjâ Iýe C4ý fut' un jeuvelU dire quýi1 Wa ni esprdt mi imoérioaim. momatre lâcle pnee-
V-qM ow petite ye= chassieux Par«He à S= de f ou- d'à FIA£àeveS. La'.M.UO.*t Apique. L'alligMor étaft .1ýé ffl les PMÙM énorme»

iwM PUMM »AversaUe et r4lidt de doulour omm cdýohumairm! lle Vindiqueàt
Il W4 pas de

Il uleà a P» pk% dam les membres e&e1illèý. cette. dèw-aVeý,te nous donna
..... .....que &am le carazUTe. il ne 9ait, pas, iot&=aeT; 1),-auoQnp à réflécitir.

mouyetienta sont d'ime lentieur 1" 4fulffitEýUl% du
'13st, justiment ce qùîý Ma]Éachffl, de, av4ac un p«u do gêna Mýi%,âvm ce &abk clýhom-.

ile týûionS-t autour de lui; le SoSffile me on Wavait pas, lé. tân ýdê:
w ýXw les mmmmmta4 oe "bo4mne pén3ibie,- moyen (le 8'«*xioter.

il me Teste, 0ontinuaît-it -uà leee ammier détail que le crocodîle
tour le Plus admirable de Matàýfýoit -Il Vous M=-]ýffld«nt& Tan ffis qS k-requu'zeun

lný frara que P'Oq= etDèý mIalgncheý on ný,--nI 'est pasle 
firoui,eMe _ L 1 -

ýni , Mt, à Plu-
sieuir% >E" dam lasfO-tý 4pâlfflee, doe vm's

Le 'eV4Z«t Or, un benu matin, il
aPP6±tâ ýaY8,1,nt à touitetq ýàmhes; -devant unoumju- fusil, ni poi«ný,Tdý il

J1,n1avýaît plusî_- Y«Ljý Tai gueule,, )ýwtà

A _n lieu de 'f* VéQ'g nKý« PJant2rbiOMýS, il Ü'Aait
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uffl PeTtie de cýette

y '09t J'autant pam-vÀf qu'e le jette légèrement de cÔtéý q"ýeq1,dVeet
extrêw AlMeure on ýr)fJm il offl ju- deux bru$ffl m'e"kquer.ý Le lutté fut

san
-vik-wuxs uaie acqi M-p#.ýý

Dw üKs

4oc*ý, 1W T

tie vice ýýCçMC -,7wz
1eVýJý yai

a«V 4pe

A

141,4"14t 
11, ,leu

e,ý


